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LPrenons pour point de départ deux événements récents.

D’un côté, le nouvel essor du débat sur la reconstruction

historique en Allemagne, incarné par une exposition
présentée l’automne dernier au Musée d’architecture de

l’Université technique de Munich : Histoire de la reconstruction

– Construction de l’histoire. De l’autre, la première

commémoration, en janvier dernier, du séisme en Haïti, où l’aide

d’urgence est désormais en train de céder la place à une

reconstruction qui s’annonce difficile. C’est là, entre ces

deux extrêmes d’un même problème – comment reconstruire

–, que la réflexion à l’origine du présent numéro a

pris son point de départ.

Comment trouver ses repères dans cette vaste thématique

La population suisse, épargnée par les guerres comme

par les grandes catastrophes naturelles, n’a jamais connu le

besoin de voir renaître des centres-villes détruits sous des

bombardements, ni la désolation de faire partie d’une foule

qui se retrouve sans abri du jour au lendemain. Donc, sans

vouloir donner de leçons sur un sujet que notre pays ne

connaît finalement que de loin, sans vouloir entrer dans une

controverse sur la politique de restauration et la définition du patrimoine et, surtout, sans

prétendre faire le tour de la question, nous avons jugé bon d’approfondir la thématique

et de mettre à profit, pour ce faire, plusieurs éditions de notre revue.

Ainsi, le présent numéro inaugure une série de trois dossiers qui seront tous consacrés

à la reconstruction. Le fil rouge sera constitué par les contributions de deux personnes

qui se trouvent actuellement sur place, à Haïti : le journaliste Arnaud Robert et le
photographe Paolo Woods.

Reconstruire, c’est faire des choix : qu’est-ce que l’on conserve ou reconstruit

Pourquoi Comment A Haïti, ces questions sont encore largement sans réponse. On

lorgne vers le neuf – sur de grands panneaux érigés devant le Palais présidentiel, des images

3D d’un centre-ville futuriste suscitent la curiosité des habitants –, mais le provisoire dure

et l’on peine même à déblayer les gravats. Dans les pages qui suivent, la juxtaposition du
reportage en Haïti et de deux projets de reconstruction plus anciens – l’unen Sicile, l’autre

à Beyrouth – devrait fournir si ce n’est des solutions, du moins quelques clés de lecture.

Anna Hohler
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